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PEM : une parole d'Evangile vous tient-elle particulièrement à cœur ? 
P.B. : plus qu'une parole, c'est tout le passage de l'Evangile d'Emmaüs qui 
me touche particulièrement. Cet évangile m'a révélé que c'est l'Eucharistie 
qui porte ma foi catholique. 

PEM : un dernier message pour les paroissiens du Sacré-Cœur ? 

P.B. : j'ai été très heureux de l'accueil que j'ai reçu en arrivant et de faire la 
connaissance de certains d'entre eux. J'ai trouvé une paroisse dynamique, 
qu'elle le demeure ! 

Propos recueillis par Henri BERTRAND 

Noël à la Maison d’Arrêt de Lyon-Corbas 
« L’aumônerie catholique de la Maison d’Arrêt de Lyon-Corbas prend 
en charge chaque année un petit paquet pour Noël à l’intention des dé-
tenus des quartiers spécifiques : arrivants, isolés, et unité de soins psy-
chiatrique. Cela représente une charge d’organisation et un coût.  

Etant désormais coordonnateur de l’équipe d’aumônerie de la prison et 
diacre au sein de notre communauté paroissiale, je sollicite l’aide de 
celles et ceux qui le voudraient bien pour mener à bien cette opération, 
sous forme d’un don libellé à l’ordre du « service diocésain des pri-
sons » et/ou en venant m’aider le vendredi 20 décembre matin à la 
maison paroissiale pour réaliser les paquets. Je suis également intéres-
sé par des cartes de vœux et des timbres. Merci d’avance de ce geste de 
solidarité. » 

Bruno LACHNITT 
Diacre, aumônier de la Maison d’arrêt de Lyon-Corbas 

  

 

VEILLEURS   
Dès le premier dimanche de l’Avent, l’évangile nous tient en éveil : 

« Tenez-vous donc prêts, vous aussi ». Il ne s’agit pas d’une attente 
statique, le second dimanche nous met en route : « Convertissez-vous, 
car le Royaume des cieux est tout proche. » De quoi s’agit-il donc ? La 
date de Noël, nous la connaissons.  

Si nous nous préparons à la venue du Fils de l’homme, si en ce 
temps privilégié qui entame une nouvelle année liturgique nous réveil-
lons notre écoute de la parole, notre attention, nos sens pour goûter la 
présence de Dieu parmi nous, ce n’est pas de la fête de Noël que vien-
dra l’inattendu, la surprise au regard de laquelle l’évangile du premier 
dimanche nous met en garde : « c'est à l'heure où vous n'y penserez pas 
que le Fils de l'homme viendra ».  

C’est peut-être précisément à cette proximité annoncée le deuxième 
dimanche qu’il faut nous convertir. Car la révélation que nous nous 
préparons à accueillir c’est que Dieu s’est fait l’un de nous et que nous 
le rencontrons désormais dans nos frères et notamment les plus mépri-
sés. Dans l’évangile du troisième dimanche le signe donné par Jésus 
aux disciples de Jean pour attester de cette proximité est clair : «Les 
aveugles voient, les boiteux marchent, les lépreux sont purifiés, les 
sourds entendent, les morts ressuscitent, et la Bonne Nouvelle est an-
noncée aux pauvres. » Et le quatrième dimanche nous révèle le nom 
donné à l’enfant à naître où le Verbe prend chair « Dieu-avec-nous ». 

La veille à laquelle nous sommes invités rejoint celle à laquelle 
nous a convoqués le rassemblement de l’Eglise de France à Lourdes, 

Sacré-Cœur 

Décembre 2013 
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Diaconia 2013 : « Je serai le veilleur de mon frère ». En écho à la 
question de Dieu à Caïn : « qu’as-tu fait de ton frère ? » l’incarnation 
nous provoque à trouver Dieu là où nous ne l’attendons pas.  

Veilleurs de la fraternité, nous donnerons du goût à notre lecture 
de la Parole. Notre veille en ce temps de l’Avent doit être à la fois 
lecture assidue de la Parole et attention à l’autre. Car l’évangile 
éclaire la vie des hommes autant que nos vies éclairent l’évangile. Le 
lieu d’où nous le lisons lui donne une résonnance particulière et le 
service du frère l’éclaire tout spécialement. Que ce temps de l’Avent 
soit donc aussi un temps où nous restaurions les liens fraternels au 
sein de notre communauté.  

On ne vient pas à la messe au Sacré-Cœur comme on irait ailleurs, 
nous faisons communauté et si quelqu’un vient à manquer, il nous 
appartient de maintenir le lien de la communion et de manifester 
notre affection fraternelle. Comment serions-nous accueillant aux 
plus fragiles au sein de notre communauté paroissiale si nous ne 
commençons pas par être attentifs les uns aux autres ? Le Royaume 
de Dieu est tout proche ! 

Bruno LACHNITT, diacre 

A NOTER SUR VOS AGENDAS : 

• préparation de la veillée de Noël le 3 décembre à 20h30 à la mai-
son paroissiale : venez nombreux !  

• Partages d'Evangile, à l'occasion de l'Avent, les vendredis 6, 13, 
et 20 décembre à 20h00 à l'oratoire. 
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RENCONTRE AVEC LE PERE BERNARD TOLON 

Paroisse En Marche : Père Bernard, racontez-nous un peu votre enfance, 
votre vocation. 
Père Bernard : je suis le troisième de 6 en-
fants, né pendant la guerre. C'est d'ailleurs de-
puis ce temps-là que j'apprécie le pain... Mes 
parents étaient très engagés dans leur foi chré-
tienne, chacun à leur manière. Dès l'âge de 7 
ans, j'ai ressenti un appel pour être prêtre dio-
césain. Plus tard, j'ai été marqué par la venue 
de Martin Luther King à la bourse du travail en 
1963. 

PEM : Quand avez-vous été ordonné prêtre ? 
P.B. : en 1967. J'ai tout d'abord été en paroisse 
à Saint Chamond, puis j'ai préféré devenir prêtre ouvrier. 

PEM : et plus récemment, sur quelle paroisse avez-vous officié ? 
P.B. : depuis 2005, j'avais en charge la paroisse regroupant les clochers de 
Mions, Saint Pierre de Chandieu et Toussieu. J'ai d'ailleurs succédé au père 
Jacques BARBIER qui était avec vous l'année dernière. J'ai été très heureux  
de ce ces années passées là-bas, ce qui m'a permis de côtoyer et d'accompa-
gner de très nombreuses personnes, y compris en marge de l’Église. 

PEM : et maintenant, quelle sera votre implication sur notre paroisse ? 
P.B. : je suis là pour aider le père Yves, notamment pour présider des célé-
brations dominicales. Je vais assurer des funérailles. Je vais aussi donner un 
coup de main à la paroisse voisine de Notre Dame de Bellecombe. J'ajoute 
que je viens d'être nommé chanoine de la cathédrale et je vais donc retrouver 
le père Pierre BUTAUD, qui a été le curé de votre paroisse il y a quelques 
années de cela. 

PEM : Avez-vous été marqué par certaines personnes en particulier ? 
P.B. : par Frère Roger de Taizé, qui porte le message de l'Eglise réunifiée. 
Mais aussi par Benoît XVI, dont l'humilité a éclaté avec sa démission. 

PEM : avez-vous un centre d'intérêt particulier ? 
P.B. : il se trouve que mon grand-père côtoyait les peintres lyonnais, dans la 
première moitié du siècle dernier. J'ai été très sensibilisé aux œuvres de ces 
peintres lyonnais (Guiguet, Mme Degabriel, Garraud, Ravier, Vernay, Sei-
gnemartin...) que j'apprécie toujours aujourd'hui. Il y a donc beaucoup de ta-
bleaux sur les murs à la maison. 
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Décembre 2013 
Agenda RCF Lyon Fourvière  

Du lundi 2 au vendredi 6 décembre à 18h25 : feuilleton avec les Petits Frères des 
pauvres 
Les lumignons du cœur seront associés aux Petits Frères des pauvres cette année. 
Pour l’occasion, Philippe Lansac nous emmène avec les bénévoles auprès des per-
sonnes âgées isolées. Rediffusion intégrale samedi 7 décembre à 9h40 

Dimanche 8 décembre à 19h30 : en direct avec les jeunes dans la basilique de 
Fourvière 
Comme chaque année, RCF vous propose de vivre en direct la messe des jeunes du 8 
décembre, précédée d’une table ronde avec des jeunes du diocèse animée par Laetitia 
de Traversay. 

Du mercredi 4 au 25 décembre à 16h : l’enfance de Jésus 
Jusqu’à Noël, Bénédicte Marie nous propose de redécouvrir les évangiles de l’en-
fance de Jésus avec le père Philippe Abadie, dans la Saga de la Bible. Rediffusion 
tous les jeudis à 22h. 

Mardi 25 décembre 19h15 : la messe de Noël en direct d’Angers 
Vivez la messe de la nativité en direct avec les paroissiens de l’église Sainte Cathe-
rine à Angers à partir de 19h15. 

Du 27 décembre au 1er janvier : avec les jeunes de Taizé 
Vivez les rencontres internationales de Taizé en direct de Strasbourg tous les soirs de 
18 à 20h et toute la soirée de 20h à minuit le 31 décembre. 

Pour nous retrouver sur internet : www.rcf.fr . 
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ANNONCES DECEMBRE 2013 
(penser à inscrire les dates de réunions dans l'agenda situé dans la pièce servant à l'accueil) 

BAPTEMES célébrés en octobre & novembre 2013 

Léo CHELLAT, Julie LAHAYE,  
Clélia CANONNA, Eloïse-Caroline MERY  

MARIAGES célébrés en novembre 2013 

Néant 

FUNERAILLES célébrées en novembre 2013 

Georgette PONTAL, Paule SCHMITH  

Mardi 3 décembre 20h30 Préparation de la messe de Noël 

Mercredi 4 décembre 20h30 Equipe d'Animation Pastorale 

Jeudi 5 décembre 20h30 Paroisse en Marche (H. BERTRAND 0478536214) 

Vendredi 6 décembre 20h00 à 21h00 Partage d'Evangile 

Dimanche 8 décembre 10h00 Messe du 2nd dimanche de l'Avent 
17h30 Messe de l'Immaculée Conception 

Mardi 10 décembre 20h30 Réunion de préparation au baptême des tout-petits 
20h30 Cycle de préparation et de formation aux sacrements 

Mercredi 11 décembre 20h30 Groupe Bible 
20h30 SIGNIS - Ciné Débat 

Vendredi 13 décembre 20h00 à 21h00 Partage d'Evangile 

Dimanche 15 décembre 17h45 Accueil de la Lumière de Bethléem 

Mardi 17 décembre 15h30 Messe à l'EHPAD Villette d'Or 
18h30 Réunion de l'équipe visite aux personnes âgées, 
 malades, isolées. 

Vendredi 20 décembre 20h00 à 21h00 Partage d'Evangile 

Mardi 24 décembre 18h00 Veillée et Messe de Noël 
21h00 Veillée et Messe de Noël 

Mercredi 25 décembre 10h00 Messe de Noël 
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En attendant le 8 décembre… 

« …Je n'ai rien à offrir et rien à demander. 
je viens seulement, Mère, pour vous regarder… 

parce que vous êtes belle, parce que vous êtes immaculée, 
la femme dans la Grâce enfin restituée… » 

Paul Claudel – La Vierge à Midi  

C’est bien connu, l’Eglise a l’éternité devant elle. Illustrons le propos. 
Jeanne d’Arc morte saintement sur le bûcher à Rouen le 30 mai 1431 est ca-
nonisée le 16 mai 1920. C’est donc au terme de 489 années de réflexion que 
notre héroïne nationale fut élevée sur les autels. Il serait incontestablement de 
mauvaise foi celui qui prétendrait qu’en cette affaire les choses se sont faites 
dans la précipitation. 

De même, l’Eglise a pris son temps avant de promulguer le dogme de 
l’Immaculée-Conception puisqu’il fallut attendre le 8 décembre 1854 et la 
bulle Ineffabilis Deus du Pape Pie IX pour que les chrétiens puissent 
« officiellement » prier Marie « conçue sans péché ». Qu’est-ce donc que 19 
siècles au regard de l’éternité ! Mais à Lyon, – Dieu nous préserve du triom-
phalisme et du chauvinisme – on priait déjà Marie « immaculée dans sa con-
ception » sept siècles avant la décision pontificale de 1854. C’est ainsi que le 
peuple chrétien, mû par l’Esprit, se fit prophète et vit plus juste que… saint 
Bernard lui-même. Réjouissons-nous de ce que l’Esprit souffle où Il veut ! 

Le 25 mars 1954, pour le 100ème anniversaire de la proclamation du 
dogme de l’Immaculée-Conception, le cardinal Gerlier, alors archevêque de 
Lyon, préfaçant le très beau livre « Fourvière à travers les siècles » (du Cha-
noine J. Escot P.S.S., Vice-Recteur de Fourvière. Lescuyer et Fils, éditeur – 
Lyon 1954) rappela la querelle qui opposa au début du XIIème siècle saint 
Bernard et les chanoines de Lyon. «  La fête de l’Immaculée-Conception, 
écrivait le prélat, était célébrée à la Cathédrale – depuis combien de temps, 
on ne le sait ? – en tout cas depuis l’an de grâce 1140. Nous le savons par la 
lettre que saint Bernard adressa au chapitre canonial à cette date pour le lui 
reprocher… 

… Au-delà de la querelle, je ne veux retenir que le fait qu’en 1140 la dé-
votion lyonnaise à la Sainte Vierge était marquée par la foi en la perfection 
totale  et perpétuelle de la pureté de Marie, jusqu’à sa conception immacu-
lée. Dans la suite, c’est toujours l’Immaculée qu’elle invoque. En 1643, le 
vœu des Echevins allègue « la protection toute puissante de la très sainte et 
immaculée Vierge Marie, mère de Jésus-Christ Notre Seigneur ». En 1659, 
lorsqu’on érigea, sur le Pont de pierre, près de la place du Change, une sta-
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tue de marbre de la Sainte Vierge, le piédestal portait, gravé sur la pierre, un 
hommage à la « Vierge conçue sans péché ». Et le 8 décembre 1852, c’est 
en l’honneur de l’Immaculée-Conception que s’embrasa spontanément la 
première illumination.  

Il y a un autre fait qui s’impose à l’attention : le vœu de 1643 n’est pas 
une initiative de la communauté chrétienne à l’instigation de ses pasteurs, 
mais de la municipalité en vue des intérêts communaux dont elle  a la charge. 
Fourvière n’est pas une église seulement, mais aussi l’Acropole de la cité. Le 
« mysticisme lyonnais » n’est pas uniquement un phénomène religieux ; il est 

devenu un trait de caractère. Beaucoup y voient une harmonie avec l’atmos-
phère  et le ciel où nous vivons ; comment ne pas songer à l’influence de 

cette figure mystérieuse de la Vierge qui hante depuis tant de siècles la pen-
sée de ce peuple ? » 

Depuis bientôt neuf siècles, les Lyonnais vouent donc à Marie Immaculée 
une indéfectible dévotion. Qu’ils soient confrontés à la peste, au choléra, à la 
guerre, ils recourent toujours à Marie comme à leur « ressource ordinaire », 
selon la très belle formule qui fut celle de Marcellin Champagnat (1) au 
XIXème siècle. 

Et, en 1858, Marie elle-même vint dire à la petite Bernadette de Lourdes 
que les chanoines de Lyon avaient eu bien raison de la prier sous le vocable 
de l’Immaculée-Conception dès 1140.  

Bon !, si l’abbé René Laurentin (2) lisait  cette conclusion, il ne manque-
rait pas de vivement la contester. Et il aurait raison ! En fait, Marie, à 
Lourdes, n’a pas dit tout à fait comme ça. Dans sa magnanimité, elle ne pou-
vait tout de même pas participer de manière partisane à une controverse 
vieille de sept siècles et encore moins désapprouver saint Bernard dont la 
piété mariale, au demeurant, n’est plus à démontrer ! Délicatesse maternelle 
et solidarité céleste obligent ! Mais nous nous sommes compris, n’est-ce 
pas ?... 

Michel CATHELAND 

(1) Saint Marcellin Champagnat, condisciple du Curé d’Ars au grand 
séminaire de Lyon, fonda, en 1817 à La Valla-en-Gier (Loire) l’institut des 
Frères maristes voué à l’éducation chrétienne de la jeunesse et qui compte 
aujourd’hui 3500 frères répartis sur tous les continents. 

(2) L'abbé René Laurentin, né à Tours en 1917, est théologien, exégète, 
historien. C’est un spécialiste reconnu des apparitions mariales. 


